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La soirée du 10e anniversaire est reportée  
 

Pour des raisons de logistique, le comité organisateur du 10e 
anniversaire informe les membres et amis de Solicolque que la soirée 
d’anniversaire qui devait avoir lieu le 17 mai prochain, est reportée à 
l’automne.  Nous vous fournirons plus de détails dans notre prochain 
bulletin quant aux coordonnées et au déroulement de cette soirée.   
 
La participation de Solicolque à la coopération et à la solidarité 
internationale ne peut exister que grâce à la générosité de ses 
membres et amis !  Nous vous attendons nombreux et nombreuses à 
cette grande Fête du 10e anniversaire de Solicolque.   

 
Les cofondateurs à nouveau en sol colombien  
Par : Liette et Claude Raymond 
 
Depuis le début du mois de février, les cofondateurs, Aleyda et Jacques Lamotte, sont à nouveau en 
sol colombien. Ils transportaient dans leurs bagages, 42 livres de médicaments remis au Dr Carbono, 
gestionnaire du dispensaire de Mosquito.  
 
Eimy, Eduardo, Gabriel et John, membres de l’équipe 
de coopérants colombiens attendaient Aleyda et 
Jacques avec impatience car au cours des prochains 
mois, le plan de travail est particulièrement chargé. 
 
Les priorités sont de nature diverse mais toutes ont 
pour but d’aider ces familles, réfugiées à Mosquito, à se 
doter d’une structure qui leur permettra une certaine 
autonomie.  
 
Sur sa liste de réalisations l’équipe doit entreprendre 
les travaux d’installation d’une clôture sur le terrain du 
Centre Intégral de Sécurité Alimentaire Infantile 
(CISAI). L’équipe doit aussi s’occuper de la dotation et 
de l’organisation du dispensaire ainsi que de la mise sur 
pied du transport scolaire pour les enfants de la voie ferrée. 
 
Tout en impliquant les mères des familles de Mosquito, l’équipe doit assurer la mise en route de la 
cantine scolaire. De plus, en vue de garantir l’autosuffisance de cette cantine scolaire, l’équipe doit 
planifier et organiser la production agricole et finalement s’occuper de la construction et de la dotation 
d’une grange. 
 

Pour réaliser tous ses projets, Solicolque compte sur le soutien de ses membres et 
de ses amis. C’est pourquoi nous prolongeons notre campagne de financement. À ce 
jour, grâce à votre générosité, nous avons recueilli 6 600 $, ce qui est grandement 
apprécié.  Cependant, nous ne sommes qu’à mi-chemin de l’objectif de 12 000 $ 
« contrepartie conditionnelle à l’obtention d’une subvention de l’ACDI ». 
 
Afin de marquer d’une manière concrète les 10 années de solidarité internationale de 
Solicolque, nous suggérons que chaque membre demande à une ou deux personnes 
de son entourage un don de 10 $ « soit 1 $ par année d’activités réalisées ». 
Cependant quel que soit le montant du don, Solicolque vous en sera reconnaissant. 
Pour tous les dons de 20 $ ou plus, un reçu officiel pour fins d’impôt sera remis. Ce 
geste de solidarité permettra aux enfants de Mosquito et à leur famille, de continuer 
leur marche vers la paix ! 

 
Récapitulation des réalisations de Solicolque 
 
1999 – Réaménagement d’un ancien entrepôt du quartier La Paz pour y ouvrir une école. 
2000 – Agrandissement de l’école primaire Solicolque par l’ajout de salles de classe et de sanitaires. 
2001 – Ouverture d’un comptoir de vêtements. 
2002 – Ouverture du centre éducatif préscolaire de Vista Hermosa. 
2003 – Début des travaux de construction de la coopérative Coopropes. 
2004 – Ouverture de la coopérative Coopropes – Production et distribution de biscuits vitaminés. 
2005 – Distribution des biscuits dans les garderies communautaires du département. 
2006 – Transfert de l’école et de la cantine au Secrétariat de l’Éducation de Santa Marta. 
2007 – Déplacement des opérations de Solicolque vers Mosquito et mise en chantier du projet CISAI. 
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…et si ce n’était pas une fiction ! 
Par : Claude Raymond   
 
Elle regarde fixement la caméra. Elle a tout le sérieux du petit guérillero.  Elle défie l’objectif d’une 
manière insolente, presque indécente.  Elle a calé sa kalachnikov trop lourde dans le creux de son 
bras, probablement  pour ne pas l’échapper.  Elle est une de ces filles-soldats « niña guerrillera », 
embarquées dans ce cycle de violence qui sévit depuis plus de 40 ans en Colombie.  Ces filles ont 
entre 8 et 18 ans.  Gloria1 qui en a 15 s’est enrôlée volontairement.  Elle souhaite ne pas être 
envoyée au front, mais si on lui en donne l’ordre, elle suivra la troupe. En bon petit soldat, elle obéira 
aux ordres.  En attendant de se retrouver en zone de combat, elle fait la cuisine et la lessive.  
Quelquefois elle sera pour les hommes, le repos du guerrier « el descanso del guerrero ».  

Elle n’a plus aucun contact avec sa famille. Il y a plusieurs années, ses parents, des paysans, ont été 
forcés d’abandonner la terre qu’ils cultivaient pour migrer vers la ville.  Dans cette ville qu’ils ne 
connaissent pas, sans ressource ni support, ils réussissent à se trouver un logement situé dans un 

bidonville crasseux.  Ils doivent avec une autre 
famille partager ce taudis.  À l’intérieur, sept 
personnes se serrent dans deux lits jumeaux qui 
occupent presque entièrement l’unique pièce 
familiale. Le reste de l’espace sert de cuisine.  Les 
sanitaires sont à l’extérieur.  

Comme Gloria ne fréquente pas l’école, par 
désœuvrement elle joint un groupe de jeunes 
délinquants qui fréquente les ruelles de la cité. 
Pour oublier leur destinée, ils se promènent dans 
la ville, un tube de colle à la main ou un contenant 
de solvant.  Quand ils sniffent, c’est l’euphorie, 
c’est l’oubli.  Pour Gloria c’est le début de la vie 
dans la jungle, celle de la rue. Elle obéit au chef 
du quartier « jefe del barrio ». C’est la plongée au 
cœur des tourments de la ville.   
 
Un soir elle est accostée par un homme qui lui fait 
miroiter les avantages de se joindre aux 
guérilleros.  Elle pourra manger à volonté lui dit-il. 
Elle touchera un salaire et sera protégée par le 
groupe.  Elle est fatiguée d’errer dans la ville à 
longueur de journée, elle est fatiguée des disputes 
de secteurs, elle est fatiguée de quêter pour 
acheter sa colle ou ses cigarettes, elle est fatiguée 
de coucher dans des refuges ou dans des 
chambres d’hôtels de passe.  Elle n’a aucune 

perspective d’avenir. Par cet homme qui lui offre un monde meilleur, elle se sentira protégée, elle fera 
partie de la famille des combattants.  Elle survivra « ella sobrevivirá ». 
 
Si Gloria avait plutôt rencontré les bénévoles de Solicolque, comment le cours de sa jeune vie aurait-il 
été modifié ? Ce récit quoique fictif, peut être vécu par des jeunes colombiennes. Souhaitons que 
n  !  ous puissions ensemble écrire une suite heureuse au conte de Gloria

 

                                                Formulaire d’adhésion et/ou de don  
 

                                             À compléter et retourner à Solicolque 
 

Prénom – Nom  

Adresse complète  

Tél. – maison / bureau  
 

Ci-joint la somme de __________ $  pour mon adhésion à Solicolque (20 $ par année) 
 

Ci-joint un don de ________ $ pour le financement des projets. 

                            Un reçu officiel pour fins d’impôt vous sera envoyé 

 
 

 
Solicolque est toujours à la recherche de coopérantes et de coopérants volontaires pour combler des postes dans 
les domaines de  la  santé et de  l’éducation. Toute expérience  connexe  serait  appréciée. Pour postuler,  veuillez 
adresser votre demande à : Solicolque, C.P. 67026, succ. Lemoyne, St‐Lambert (Qc) J4R 2T8 

                                            
1 Il s’agit d’une fiction ! 


